
Au coeur d’un témoignage de vie engagée, combative pour 
plus de prévention et de formation.

Est-ce que vous pouvez nous dire quels sont votre action et votre engagement associatif aujourd’hui ?
« La fonction à l’association c’est de les aider (les victimes) à cheminer d’une part et voir ce qui leur correspondrait 
le plus : est-ce que c’est signaler (…) est ce que c’est être reconnu comme victime (…) ou est-ce que c’est 
pouvoir prendre contact avec d’anciennes victimes ? »

Selon vous que se passe-t-il dans le corps, dans le cœur, dans la tête et dans l’âme d’un enfant abusé 
sexuellement par un prêtre ?
« Le traumatisme nous fait nous emmurer dans un silence parce qu’on a honte, on se sent coupable, coupable 
d’avoir été là au mauvais endroit, d’avoir été choisi par cette personne, de ce que nous sommes en fait. »

Qu’est-ce qui vous semble abîmé aujourd’hui dans votre vie d’adulte ? Qu’est-ce qui vous restaurerait le 
plus ? Comment expliquer que certaines victimes parlent et d’autres ne parlent pas ?
« On se sent amputé de notre enfance. (...) J’ai perdu mon enfance sur son lit. »

Aujourd’hui, qu’espérez-vous des citoyens/de la société ?
« Il y a une loi très claire sur la non-dénonciation  : je sais quelque chose, je ne dénonce pas, je peux être 
poursuivi. (...) Ce fléau doit être combattu clairement et durablement et cela passe par une chose très simple la 
prévention et la formation. »

Qu’espérez-vous des responsables de l’Église et de l’institution Église ?
« Ce que j’attends de chaque évêque c’est que la question soit posée. Qu’il y ait un dispositif de prévention et 
de formation acté à l’intérieur de chaque diocèse, uniformisé à l’échelon national. »

Qu’aimeriez-vous dire aux familles, aux parents qui vous écoutent ?
« Dès la plus petite enfance il faut apprendre les bons gestes. Des simples gestes (…) au bain, à l’école par 
rapport à la notion de distance avec un adulte, ce sont des notions tellement importantes. »

Qu’aimeriez vous dire aux évêques, prêtres et séminaristes pour les aider dans leur mission, pour les 
aider à se renouveler ? 
« Protégeons nos forces en présence, protégeons nos prêtres. C’est vraiment la chose la plus importante si on 
veut que l’Église aujourd’hui continue à rayonner, continue de vivre la mission qui est la sienne. »

Olivier Savignac nous appelle à prendre conscience, 
comprendre et agir pour protéger nos enfants, combattre le 
fléau de la pédocriminalité et renouveler l’Église.
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